
 
Déclaration du Groupe pour la construction du Parti ouvrier révolutionnaire, de l'Internationale ouvrière révolutionnaire 

 

Du côté de l’État d’Israël et de l’impérialisme américain, appuyés par les 
impérialismes français, anglais, allemand… : guerre de terreur contre l’Iran et 

les peuples du Moyen-Orient, guerre impérialiste 
Du côté de l’Iran : guerre de défense, guerre juste  

 
Depuis le 13 juin, l’État d’Israël bombarde massivement l’Iran et sa population. Malgré l’intoxication, il est certain 
qu’au-delà des sites nucléaires et des installations militaires, des sites industriels, la télévision d’État, des 
quartiers résidentiels, des hôpitaux, ont été frappés. Les victimes se comptent déjà, « officiellement », par 
centaines. Comme toujours en cas de guerre impérialiste, le prétexte du « danger nucléaire iranien », invoqué 
par l’État sioniste – réfuté même par la CIA - n’est qu’enfumage : cependant, l’empressement des autorités 
iraniennes à expliquer qu’elles ne constatent « aucune influence » des radiations ou des dégâts chimiques n’a, 
lui, rien de rassurant. 
Dans la nuit du 21 juin, à son tour, l’impérialisme américain a agressé l’Iran : Trump déclare que les implantations 
iraniennes d’enrichissement d’uranium auraient été « totalement détruites ». Il menace de recourir à d’autres 
frappes sous deux semaines si l’Iran, pays agressé, ne renonce pas à se défendre. Il veut mettre l’Iran à genoux. 
Toutes les puissances impérialistes d’Europe soutiennent l’Etat d’Israël. Macron l’a déclaré au nom de 
l’impérialisme français : « Si Israël devait être attaqué dans le cadre de représailles par l'Iran, la France 
participerait aux opérations de protection et de défense ».(BFM, 13/6). De la même manière, Starmer pour 
l’impérialisme anglais soutient et protège Israël. Merz, chancelier de l’Allemagne qui fournit 30% des besoins 
militaires de l’État sioniste, a quant à lui déclaré à la ZDF : « Israël fait le sale boulot pour nous tous ». 

Dans ces conditions où l’agresseur est gratifié d’un « droit à se défendre » et l’agressé est condamné, les 
gesticulations des représentants des puissances impérialistes, à l’ONU et ailleurs, en faveur d’une « reprise des 
négociations » entre Washington et Téhéran n’ont qu’une signification : l’Iran doit se soumettre aux diktats des 
puissances impérialistes.  A ce stade, l’impérialisme chinois, premier importateur mondial de pétrole, fait profil 
bas et défend la même position. L’écran de fumée du prétendu « droit international » se dissipe de lui-même. 

L’objectif : imposer le Talon de Fer sur le Moyen-Orient 
Cette guerre d’agression, impérialiste, ne fait que commencer. Les buts de cette guerre ne visent pas seulement 
à détruire les capacités nucléaires et militaires de l’Iran : il s’agit avant tout d’en terroriser la population, de 
parachever l’écrasement des peuples du Moyen-Orient, pour imposer le Talon de Fer sur toute la région. 
L’État d’Israël, État colonial et raciste, œuvre depuis 20 mois au génocide du peuple palestinien à Gaza, au 
nettoyage ethnique de la Cisjordanie. Il a bombardé le Liban et la Syrie, annexé des portions de leur territoire. 
Pour parachever l’écrasement des peuples de la région et avancer dans son objectif d’instaurer le « Grand 
Israël », l’État sioniste doit détruire l’Iran. En agressant l’Iran, Netanyahu a réalisé une totale union nationale et 
a ainsi conforté son pouvoir. 

Les puissances impérialistes qui accusent l’Iran d’être une « menace pour la paix » sont responsables de 
millions, voire dizaines de millions de morts au Moyen-Orient. Ce sont les impérialismes français et anglais qui, 
au lendemain de la 1ère guerre mondiale, ont tracé les frontières de tous les Etats de la région au détriment des 
peuples, substrat de tous les régimes dictatoriaux ou monarchies à la botte. Ce sont encore les puissances 
impérialistes qui, de la déclaration Balfour de 1917 jusqu’à la définition du « plan de partage » de la Palestine 
en 1947, ont porté l’État d’Israël sur les fonts baptismaux, pour en faire la clef de voûte de leur système de 
domination. Indépendamment du caractère réactionnaire et sanguinaire du régime iranien, les puissances 
impérialistes ne peuvent pardonner à l’Iran d’avoir échappé à leur domination directe depuis la révolution 
iranienne – révolution prolétarienne inaboutie – de 1979. 
L’impérialisme américain garde un souvenir cuisant de son enlisement dans les bourbiers afghan (2002) et 
irakien (2003). Il souhaiterait autant que possible éviter qu’une situation similaire se développe en Iran. Mais il 
ne peut pas se permettre de réduire son soutien à l’État d’Israël : tout signe de faiblesse de son « gendarme » 
au Proche-Orient pourrait ouvrir la voie à la remise en cause du système de domination impérialiste. 
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Du côté des peuples opprimés 

En Iran, indépendamment du régime, les masses veulent résister à l’agression de l’État sioniste et de 
l’impérialisme américain. Dans cette guerre, tous les peuples du Moyen-Orient, d’Afrique du Nord, des pays 
semi-coloniaux en général sont voués à souhaiter chaque jour davantage la défaite d’Israël et de l’impérialisme 
américain. L’empressement de l’Arabie saoudite et des Émirats arabes unis, de la dictature égyptienne, du 
régime jordanien à publier une dénonciation de façade des frappes israéliennes est significatif. Celui de la 
monarchie marocaine à réfuter toute déclaration de soutien à l’État sioniste également. Ce qu’ils craignent, c’est 
la « déstabilisation » de leurs pays : c’est-à-dire, plus que des représailles iraniennes, l’entrée en mouvement 
des masses. 
Si l’opportunité s’en présentait, les travailleurs et la jeunesse de ces pays, les peuples opprimés se dresseraient 
contre ces régimes. Si, par suite de puissants mouvements de masse, ces régimes étaient déstabilisés, 
vacillaient, ou étaient balayés, la combinaison politique mise en place par l’impérialisme s’effondrerait ainsi qu’un 
château de cartes. La voie serait ouverte à la constitution des États-Unis socialistes d’Afrique du Nord, à la 
Fédération Socialiste du Moyen-Orient. 

Pour le peuple palestinien massacré, la défaite d’Israël, l’effondrement des régimes voisins constitueraient un 
appel d’air. Il rouvrirait la voie au combat pour en finir avec l’État sioniste (et l’État jordanien), au retour des 
millions de réfugiés, à la constitution d’une Assemblée Constituante palestinienne et à l’édification d’une 
Palestine laïque et démocratique. Dans le même mouvement, l’État colonial expropriateur étant à son tour 
exproprié, les masses palestiniennes pourraient œuvrer à résoudre la question sociale : aller vers le socialisme. 

Contre la guerre et la « paix » impérialistes 

Sitôt effectués les premiers bombardements américains, Trump s’est empressé de clamer : « L’HEURE DE LA 
PAIX A SONNE ». En apparence, Netanyahu, qui l’a félicité, lui a emboîté le pas : « D’abord la force, puis la 
paix ». Mais l’empressement de Trump est à la mesure de son inquiétude : l’État sioniste, sûr de son rôle 
irremplaçable dans le dispositif de domination impérialiste, pourrait aller plus loin que l’impérialisme américain 
ne le désire, provoquant l’effondrement du régime iranien et une situation de chaos. Aussi Trump veut-il couper 
l’herbe sous le pied de son poulain en contraignant le régime iranien à la capitulation. 
En cadence, les puissances impérialistes d’Europe, les pétro-monarchies du Golfe Persique, les dictatures à la 
botte et l’ONU, caverne de brigands, s’empressent à tue-tête de plaider pour cette « paix » impérialiste, d’appeler 
l’Iran à « la retenue » voire à la passivité totale : c’est-à-dire la capitulation de l’Iran après la guerre impérialiste, 
si tant est que l’État d’Israël l’autorise à capituler. 

Mais pour les peuples d’Iran et de toute la région, que signifierait une telle « paix » sinon : l’écrasement de l’Iran 
et de sa population ; la poursuite du génocide du peuple palestinien ; le maintien et le renforcement de l’État 
sioniste ; les « sanctions » impérialistes fauteuses de misère et de mort ; le renforcement des dictatures à la 
botte ; le maintien et le renforcement du carcan constitué par les très nombreuses bases militaires, aériennes, 
navales des puissances impérialistes ? 
Le Groupe pour la construction du Parti ouvrier révolutionnaire, de l’Internationale ouvrière révolutionnaire se 
prononce : 

Inconditionnellement du côté de l’Iran, du peuple palestinien, des peuples de tout le Moyen-Orient 
Contre la guerre impérialiste et la « paix » impérialiste 

Contre l’État d’Israël et l’impérialisme américain 
Contre l’impérialisme français, contre l’impérialisme anglais, contre l’impérialisme allemand 

Le Groupe se prononce également pour : le renversement des régimes du Moyen-Orient soumis à l’impérialisme 
et qui collaborent au génocide du peuple palestinien ; l’élimination des États d’Israël et de Jordanie et la formation 
d’un État palestinien en lieu et place de ces États. 

En France 
Opportunément, Macron a saisi l’occasion d’une visite au Salon de l’armement du Bourget, vendredi 20 juin, 
pour annoncer l’organisation prochaine d’un débat au Parlement au sujet de la guerre impérialiste, ainsi que de 
rencontres avec les « chefs des partis politiques ». Dans le même temps où il se déclare prêt à faire intervenir 
les troupes françaises présentes aux Émirats arabes unis pour protéger l’État sioniste, il appelle à une « solution 
diplomatique » qui permettrait à l’impérialisme français de se ménager une place dans le marché de la « paix » 
impérialiste. 

Dans cette entreprise, Macron peut compter sur LFI, Mélenchon déclarant sur RFI le même jour : « Le régime 
iranien est un adversaire, sans aucun doute. Les dirigeants du pays ont menacé l’existence même de l’État 
d’Israël, ce qui est inacceptable. » Il peut compter sur le PS, Olivier Faure donnant sa version de la « paix » 
impérialiste sur France Info le 16 juin : « Ce n’est pas en détruisant simplement des infrastructures qu’on arrêtera 



définitivement la capacité de l’Iran à se doter de l’arme nucléaire. Ce n’est que par la négociation, la diplomatie 
qu’on peut arriver à quelque chose. » La position du PCF est du même acabit : « Le PCF appelle le 
gouvernement français à actionner tous les mécanismes nationaux par l’intermédiaire de l’ONU et du conseil de 
sécurité pour empêcher la région de sombrer dans la guerre, pour un cessez-le-feu immédiat et la réouverture 
des négociations. » 
Avec diverses nuances et modulations, c’est à n’en pas douter les mêmes odes à la « paix » impérialiste (qui 
suit la guerre impérialiste), les mêmes suppliques à Macron et son gouvernement, au « droit international » et à 
l’Union européenne qu’entonneront, à mesure que la guerre impérialiste s’intensifiera, les dirigeants des 
organisations syndicales (CGT, FO, FSU…). Comme le décline la CGT dans sa déclaration : « avec la 
Confédération Syndicale Internationale et la Confédération Européenne des Syndicats, la CGT appelle la France 
et l’Europe à tout faire pour imposer un cessez-le-feu immédiat, faire respecter le droit international et privilégier 
les voies diplomatiques pour garantir la paix et la sécurité dans la région ». Leur « pacifisme » n’est rien d’autre 
que le déguisement de leur soutien total à l’impérialisme français : il doit être dénoncé pour ce qu’il est, et 
combattu. 

Il est impossible de lutter contre l’agression armée de l’État sioniste et de l’impérialisme américain contre l’Iran, 
sans rompre décisivement avec l’impérialisme, l’impérialisme et la bourgeoisie de son propre pays en premier 
lieu, ses gouvernements. 

Cela implique de formuler les exigences : 

Retrait immédiat et inconditionnel des troupes françaises basées au Moyen-Orient 
Retrait immédiat et inconditionnel de toutes les troupes impérialistes 

Le combat contre la guerre et la « paix » impérialistes, pour la défaite de l’impérialisme, et le combat pour 
soutenir le peuple palestinien sont totalement imbriqués. Le combat doit être mené pour le Front unique des 
organisations syndicales ouvrières et enseignantes (CGT, FO, FSU…) pour qu’elles appellent ensemble à : 
Une manifestation massive à l’ambassade d’Israël sur les mots d’ordre : 

- Retrait immédiat et inconditionnel des troupes impérialistes du Moyen-Orient à commencer 
par les troupes françaises 

- Halte au génocide du peuple palestinien ! 
- Bas les pattes devant l’Iran ! 

  
Il faut aussi exiger des dirigeants des centrales, fédérations, syndicats ouvriers et enseignants (CGT, FO, FSU…) 
qu’elles organisent le boycott de la guerre impérialiste et le boycott d’Israël à tous les niveaux. 
L’expérience de vingt mois de « soutien inconditionnel » de l’impérialisme français, de Macron et de ses 
gouvernements à l’État d’Israël, vingt mois de répression croissante contre toute expression de soutien au 
peuple palestinien, et maintenant dans la guerre impérialiste, montrent qu’en définitive, on ne peut mener 
efficacement la lutte contre la guerre impérialiste et le génocide du peuple palestinien sans mener le combat 
pour en finir avec le gouvernement Macron-Bayrou-Retailleau, pour un gouvernement des organisations 
ouvrières unies sans ministres des partis bourgeois dont les travailleurs et la jeunesse auront à exiger 
satisfaction. Dans cette lutte se rejoignent le combat contre la guerre impérialiste et celui contre la politique anti-
ouvrière du gouvernement actuel, pour les revendications et une politique ouvrière. 
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